
Moins de fauches pour plus de nature

Le développement urbain et l’agriculture intensive 
grignotent les habitats naturels de la flore et de la 
faune au point que certaines espèces se font rares. 
Pour préserver la biodiversité, Martigny mène  
actuellement une politique de revitalisation de ses 
espaces verts, tant en ville qu’en campagne. 

Si la coupe « pelouse à l’anglaise » des espaces verts est 
d’un esthétisme flatteur aux yeux de certains, elle convient 
mal au maintien de la biodiversité. Les habitats privilégiés 
des plantes et des animaux prennent vie dans les « terrains 
sauvages ». Jouant un rôle important dans la pollinisation 
des cultures, les insectes utiles peuplent ainsi les jachères 
florales, alors que les haies offrent des refuges pour les 
animaux qui les utilisent pour se rendre d’un habitat à 
l’autre. Même de simples bandes herbeuses constituent 
des zones relais profitables à l’existence de microcosmes. 

Avec le soutien des agriculteurs, les Services techniques 
de Martigny ont pris des mesures concrètes pour préserver 
la richesse de la biodiversité locale. Autant en ville qu’en 
campagne, un maximum de zones fait désormais l’objet de 
revitalisations. Contrairement à ce que l’on pourrait penser, 
ces dernières sont réalisées au moyen d’un entretien limité 
des lieux sélectionnés, notamment en recourant à des 
fauches tardives. 

C’est le cas le long du Bois de la Dranse ou des chemins 
pédestres longeant les meunières. Le fait de faucher ces 
endroits de manière irrégulière favorise la création d’une 
chaîne naturelle où foisonnent espèces florales, insectes, 
oiseaux ou encore lézards. Consciente que cette pratique 
apparente de « laisser-aller » soulève des questions, la Ville 
a décidé d’informer la population à plus grande échelle 
en installant des panneaux explicatifs. Et comme le 80% 
des surfaces vertes relève du domaine privé, les Services 
techniques informent volontiers les particuliers qui sont 
intéressés à suivre leur exemple à titre personnel.

Michaël Schlich (à gauche), chef  
du service parcs et jardins, et 
Philippe Monnet, chef du service 
campagne, présentent les projets 
de panneaux qui seront installés sur 
le territoire communal, comme ici 
à proximité du chemin du Milieu.
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La 20e édition d’« A l’ombre des platanes » nous offre l’occa-
sion de jeter un regard rétrospectif sur la vie de notre cité 
et sur notre envie de communiquer. Numéro après numéro, 
cette publication a privilégié des informations synthétiques 
et laissé une large place à l’image.

Elle a cherché à présenter les réalisations des autorités de 
notre Ville, à mettre en valeur nos sociétés locales ainsi que 
les événements marquants ou plus confidentiels de notre 
communauté.  

Dans un même élan, les 
numéros à venir réitéreront 
cette volonté de transparence en 
donnant toujours autant la parole aux  
Martigneraines et aux Martignerains. Ce journal aura ainsi 
toujours cette exigence de contribuer à développer un senti-
ment d’appartenance à notre cité. A mille lieues des réseaux 
sociaux trop souvent polémiques, « A l’ombre des platanes » 
contribuera à renforcer encore, par l’information, le lien social 
entre tous les habitants de notre ville. 

Communiquer, 20 fois plutôt qu’une
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Elena Wyder et Domenico Detta devant le CO d’Octodure qui les 
accueille une année durant.

Welschlandjahr von Ober–
walliser Schülern in Martinach
Durant toute cette année scolaire, deux jeunes 
Haut-Valaisans ont décidé de s’immerger dans la 
partie francophone du canton. Habitant Zermatt, 
Elena Wyder et Domenico Detta suivent depuis août 
dernier les cours de 11CO (3e CO) du Cycle d’orien-
tation d’Octodure où 670 élèves les ont accueillis 
les bras ouverts. Leur séjour fait déjà des émules 
puisque cet automne quatre germanophones sui
vront leur exemple. L’occasion pour Nicolas Theux, 
directeur du CO d’Octodure, de rappeler que son 
établissement cherche encore des familles d’accueil 
pour recevoir de jeunes germanophones durant la 
prochaine année scolaire. 

A G E N D A 
10-11.06 Hérisson sous Gazon, 
festival pour enfants, Charrat. 
www.herisson-sous-gazon.ch

23-24.06 Festival des 5 Continents, 
Place du Manoir.  
www.5continents.ch

10.06-13.08  « SuperNova  
Martigny », Manoir, du mardi  
au dimanche 14 h - 18 h.  
www.manoir-martigny.ch

16.06-19.11 « Cézanne »,  
Fondation Gianadda, tous les 
jours, 9 h - 19 h. www.gianadda.ch 

19.07-19.08 Palp Festival. 
www.palp.ch 

29.07 « Le match du 100e »,  
Stade d’Octodure.  
www.martigny-sports.ch
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Crapauds sonneurs Une police de terrain / Les sapeurs- 
pompiers pour votre sécuritéDavid Martinetti

Vice-Président. Départements :  
travaux publics et bâtiments publics, 
sécurité et aménagement des lacs 
et cours d’eaux, affaires rurales

La Ville de  
Martigny 
contribue à la 
protection de 
la nature et... 
du crapaud 
sonneur 

depuis 2013. Des mares ont 
été creusées dans la forêt hu-
mide du Mont d’Ottan, refuge 
d’une petite population de cet 
amphibien en déclin dans tout 
le Valais central et le Bas-Valais. 
Un ouvrage relatant les débuts 
de l’aventure et ses premiers 
résultats paraîtra en juin.

Michaël Hugon
Conseiller municipal. Départements : 
culture, police, sécurité civile, 
sécurité des bâtiments

La sécurité  
est un besoin 
vital mais 
c’est égale-
ment un  
besoin social. 
A Martigny, 

nos forces de sécurité civile 
et policière œuvrent chaque 
jour au service de notre 
ville. Un travail de l’ombre ô 
combien indispensable. Des 
actions de qualité à dimension 
humaine qui doivent être 
saluées. Merci à eux.

« A l’ombre des platanes »  
vu par le nouveau Conseil  
municipal

Pour sa 20e édition spéciale, « A l’ombre 
des platanes » souhaite mieux vous faire 
connaître Madame la Présidente et les 
conseillères et conseillers municipaux. 
Pour cela, nous avons demandé à  
chacune et chacun d’eux de choisir un 
article qui leur plaisait particulièrement 
dans l’une des 19 éditions précédentes.
Découvrez sur ces deux pages le choix 
qu’ils ont fait.

La Place Centrale à l’heure du wi-fi
Anne-Laure Couchepin Vouilloz
Présidente. Départements : gestion administrative, 
finances, personnel, développement économique, 
élections et votations, bureau électoral, Sinergy 
Infrastructure et Commerce SA

Des Martignerains, 
dans leur mobilier 
urbain, testent 
pour la première 
fois le wi-fi sur la 
Place Centrale. 
J’aime cette photo 
qui nous parle à  
la fois du passé, de 
modernité et d’élan 

technologique. Cette place conçue en 1819, 
rénovée en 2012, est un trait d’union entre 
les époques et les générations. Elle va 
au-delà des modes et permet aux résidents 
comme aux visiteurs de se côtoyer direc-
tement ou virtuellement. 
Cet espace convivial favorise et symbolise 
les échanges, éléments essentiels dans la 
vie d’une collectivité. Martigny est une ville 
où, me semble-t-il, les personnes aiment 
se rencontrer. Le développement de ces 
liens sera l’une de nos préoccupations 
durant cette législature afin que Martigny 
demeure une cité heureuse, rayonnante et 
innovante pour le bien-être de tous.  
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Se déplacer gratuitement hors de 
Martigny grâce aux « chèques-seniors »

Le district de Martigny,  
pour l’indépendance énergétique

Martigny a enfin sa piscine couverte

Lever de rideau sur Les Alambics

Un violon dans mon école

Aurélie Chappaz Seng
Conseillère municipale.  
Départements : constructions, 
aménagement du territoire

La mise en 
place des 
« chèques- 
seniors » 
début 2017  
est le fruit 
d’une colla

boration proactive entre le 
Conseil général, une associa-
tion de Martigny et la Com-
mune. J’encourage nos aînés 
à profiter de cette offre de 
transport gratuit en comman-
dant leurs chèques auprès de 
l’administration communale.

René Quiros
Conseiller municipal. Départements : 
petite enfance, environnement, eau, 
énergies et gestion énergétique

Martigny, 
chef-lieu 
du district, 
doit donner 
l’exemple aux 
générations 
futures. La 

Ville s’engage, avec d’autres 
communes partageant une 
vision identique, dans l’ambi-
tieuse campagne My Energie. 
Accroître notre indépendance 
énergétique est réaliste et 
garant de notre qualité de vie 
de demain.

Roger Mège
Conseiller municipal. Départements : 
sports, intégration, naturalisation

Tao Cai, l’ex-
boat-people 
vietnamien 
devenu 
restaurateur 
martignerain. 
Avec cet  

article, c’est bien évidemment 
toute l’image d’une intégra-
tion réussie prônée par la  
ville « octodurienne ». Martigny 
peut se vanter de faire  
cohabiter dans la bonne  
humeur plus de 110 nationa
lités différentes.

Eric Darbellay
Conseiller municipal. Départements :  
tourisme, loisirs, jeunesse, 
formation professionnelle, santé 
publique

Tout vient à 
point à qui 
sait attendre, 
parfois  
longtemps. 
Dans les 
années 80, 

alors que j’étais jeune pré-
sident du Martigny-Natation, 
nous avions proposé un projet 
de bassin de natation couvert 
au Conseil municipal. Trente 
ans plus tard, je ne peux que 
me réjouir de voir ce projet 
enfin aboutir.

Benoît Bender
Conseiller municipal. Départements : 
surveillance des concessions, 
affaires sociales

Martigny est 
souvent citée  
comme réfé- 
rence de « ville 
d’art et de 
culture ». La 
nouvelle salle 

des Alambics est une preuve 
supplémentaire du soutien de 
la Ville à la culture en général.  
Il fallait un concours de circons-
tances (fin de bail des anciens 
locaux de l’Ecole de Théâtre et 
construction du nouveau CO) 
pour permettre une réalisation 
rapide et réussie pour le bien 
de tous les acteurs culturels.

Sylvie Luginbühl
Conseillère municipale.  
Départements : école, formation 
secondaire, allocations de forma-
tion, tribunal de police

Durant ma 
scolarité, 
mes parents, 
conscients 
de l’enjeu 
d’un déve-
loppement 

intellectuel, culturel et sportif, 
m’ont fait bénéficier de cours 
de piano et de gymnastique.  
Je n’ai pas toujours reconnu 
ma chance, mais aujourd’hui 
j’en mesure pleinement le 
résultat et je me réjouis que 
d’autres en profitent.
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Vu d’ailleurs : Tao Cai
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C’était à Martigny
FAUSTINE MAY,   
CADETTE DU CSI

En septembre, le Centre 
de Secours Incendie (CSI) 
de Martigny & environs 
débutera sa nouvelle 
formation de cadets des  

sapeurs-pompiers ouverte aux jeunes de  
10 à 18 ans. Lors des inscriptions, au mois 
de mars, Faustine May a été l’une des 
premières à poser sa candidature. A 15 ans, 
cette fille de soldat du feu bénéficie déjà 
d’une jolie expérience du métier acquise  
au CSI BVS. Dans sa lettre de motivation,  
Faustine a souligné son ambition en dessi
nant l’insigne des instructeurs, mais en 
féminisant l’appellation. Seules deux femmes 
occupent cette fonction en Valais et elle 
compte bien rejoindre leurs rangs plus tard. 

PHILIPPE DARIOLI, 
CINQUIÈME  
GLORIEUSE

Fidèle aux Glorieuses 
depuis le début,  
Philippe Darioli faisait 
partie de la quarantaine 

de vignerons valaisans triés sur le bouchon 
pour tenir salon au CERM les 12 et 13 mai 
derniers. « Au moment de présenter le 
nouveau millésime, on est toujours un peu 
tendu. C’est une chance de le faire dans 
un cadre agréable, spécialement aménagé 
pour l’occasion et qui favorise le partage 
avec des connaisseurs du vin. » En plus de 
rassembler en un même lieu la fine fleur 
de l’ensemble des terroirs du canton, la 
manifestation a aussi été l’occasion de 
créer des liens avec une clientèle élargie.

ALIOCHA COIANA, 
IMPROVISATRICE 

Pour l’avant-dernier 
match d’improvisation 
de cette saison, les  
« 6 rats » de Martigny 
ont reçu leurs hôtes à la  

laiterie du Bourg le 3 juin dernier. Des équi
pes de six se sont ainsi retrouvées dans un  
ring factice monté pour l’occasion. Annoncés 
vingt secondes seulement avant le début 
de la partie, les thèmes d’improvisation les 
poussent à faire preuve de spontanéité et de 
réactivité. Les compétiteurs soignent leurs 
réparties et se démènent pour convaincre 
le public qui votera pour les meilleurs. Mais 
le match reste très fair-play car, comme le  
rappelle Aliocha, « on joue avec l’autre équipe 
et non contre elle ». www.aliv.ch

BENOÎT POUGET,  
FÊTE MÉDIÉVALE

Le week-end des 6 et  
7 mai a marqué le retour 
des fêtes médiévales au 
Château de la Bâtiaz et le 
lancement de la saison. 

Pas rebutés par une météo maussade, pas 
moins de 1800 visiteurs ont déambulé au 
milieu des stands de marchands et artisans 
en tenues d’époque, s’initiant au tir à l’arc, au 
combat à l’épée, ou découvrant des saveurs 
gourmandes. Le nouvel intendant, Benoît  
Pouget, se réjouit de l’engouement suscité 
par le lieu auprès des initiés comme des 
néophytes. « Grâce à l’investissement des 
participants, notamment des associations 
médiévales venues en amies, le public a 
découvert un autre visage du Moyen Age. » 

L’actu en images
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Emmené par Simon Morand, le groupe scout « Octodure » a été fondé en 2016. 
Appelé à remplacer l’ancienne troupe « St-Bernard de Menthon », il rassemble une vingtaine  
de jeunes fidèles aux principes de Baden-Powell et accueille volontiers des candidats 
de 6 à 16 ans dans son local de la rue de l’Hôtel de Ville. scout.martigny@gmail.com

Avec plus de 150 juniors, le club sportif Ovronnaz-Martigny Basket peut se targuer 
d’une belle relève. A l’image de l’équipe féminine U16 entraînée par Roland Dubuis qui 
prend part au championnat romand (COBB), ces jeunes se passionnent pour leur sport 
d’équipe. www.martigny-basket.ch

Il était une fois...

Après de nombreuses rencontres improvisées entre des équipes 
de collégiens de Saint-Maurice ou d’ouvriers, le football s’implante 
définitivement en Valais avec la création du FC Sierre en 1908. 
Emboîtant le pas à ce dernier, Saint-Maurice, Monthey, Brigue puis 
Granges, Viège et Naters verront également se développer un club 
de foot avant que naisse le Martigny-Sports en 1917. Les premiers 
matchs se déroulaient à la Marêche (Maison du Grand-St-Bernard) 
ou au Courvieux. A l’image de l’équipement de ces pionniers,  
le ballon de cuir cousu ou la qualité du terrain différaient considé-
rablement de ce que connaissent, cent ans plus tard, les quelque 
400 membres actifs du Martigny-Sports.

Edition Georges Pillet, Médiathèque Valais – Martigny
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Martigny, une ville « ouverte »  
qui sait aussi dire non
L’emplacement actuel du Port Franc pourrait accueillir plus de 250 requé-
rants d’asile. Pas plus la Confédération que le Canton, qui participait 
pourtant à la démarche depuis début janvier, n’ont estimé nécessaire  
de consulter et d’informer la Commune de Martigny. Cette manière de 
fonctionner étonne et irrite. Les  communes concernées doivent être 
considérées comme de véritables partenaires et non pas comme de 
simples « surfaces » dont l’Etat pourrait disposer. Il en va de la qualité  
des relations Canton-communes. Plus grave encore, le Secrétariat aux  
migrations impose le choix d’une ville qui a prouvé depuis longtemps 
son ouverture en matière d’asile. Aujourd’hui, Martigny se veut une cité 
ouverte. L’intégration est l’une de ses priorités afin que les étrangers  
(près de 30% de la population) soient bien intégrés à notre société. 
Elément essentiel dans ce contexte, elle accueille déjà 350 requérants 
d’asile au bénéfice d’un permis.

Martigny veut maintenir la qualité de l’intégration. Elle se doit de  
dire non quand Berne cherche à lui imposer de nouvelles contraintes  
qui remettraient en cause des décennies d’un travail d’intégration  
réussi et exemplaire.




